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Ensuite la chercheuse franco-« algÃ©rienne » (7) note que « le passage Ã  la violence politique du
mouvement takfiriste marocain remonte Ã  1999 », soit aprÃ¨s l'intronisation de Mohammed VI et le
dÃ©part de Driss Basri. Elle ignore sans doute que des vols d'explosifs au niveau de certaines
carriÃ¨res au Maroc (Khouribga et Jerada) ont eu lieu au dÃ©but des annÃ©es 1990, comme elle
ignore aussi, que des assassinats « avec rÃ©cupÃ©ration d'armes et autres moyens de
transmissions » ont bel et bien eu lieu durant cette mÃªme pÃ©riode. Ces explosifs et ces moyens
de « guerre » ont bien Ã©tÃ© cachÃ©s au Maroc ! A moins qu'ils aient Ã©tÃ© acheminÃ©s vers les
« maquis » algÃ©riens de l'Ã©poque ? Enfin, en traitant des « zones de non-droit », Selma BelaÃ¢la
donne des dÃ©tails qui ressembleraient beaucoup plus Ã  des notes d'information des RG de Sa
MajestÃ© que des informations recueillies par un chercheur. Il s'agit notamment des lieux sis Ã 
SalÃ©, Casablanca et MeknÃ¨s oÃ¹ se rÃ©unissaient les chefs fondamentalistes et ceux qui ont
commis les attentats du 16 mai 2003. Elle a prÃ©cisÃ© dans son article que « mÃªme la police n'a
jamais pÃ©nÃ©trÃ© dans ces lieux » (donc c'est une visite trÃ¨s guidÃ©e). Selma BelaÃ¢la a quand
mÃªme pu observer et noter qu'« au sein des faubourgs extrÃ©mistes, le nombre considÃ©rable
d'hommes et de femmes vÃªtus Ã  la mode salafiste atteste que le salafisme takfiriste ne se limite
pas Ã  un petit groupe d'activistes et rencontre bel et bien une adhÃ©sion populaire » (sans
commentaire). Pour ma part, je souhaiterais que la chercheuse Selma BelaÃ¢la fasse d'autres
sÃ©jours au Maroc pour dÃ©couvrir que c'est tout le royaume qui est un Etat de non-droit.
L'intÃ©ressant dans cet article, c'est qu'il a Ã©tÃ© confirmÃ©, une fois de plus, que le
Sahara-Occidental n'est pas marocain et n'est pas prÃªt Ã  le devenir. En effet, en page 16 du
mensuel sus-citÃ©, la chercheuse franco-« algÃ©rienne » note qu'elle s'est entretenue avec un
habitant des logements sociaux des « mouwadhifin » (fonctionnaire) qui lui a dÃ©clarÃ© au sujet des
bidonvilles : « ..., Il y a des Sahraouis, des Chaouia,... je ne suis pas comme eux, je suis marocain ».
Une phrase qui a beaucoup de sens et qui se passe de tout commentaire.
  

Que fait alors le roi de bien qui puisse servir le Maroc ?
 
Le roi Mohammed VI ne travaille pas (voir les propos attribuÃ©s Ã  J. Chirac par Le Canard
enchaÃ®nÃ© plus haut), mis Ã  part jouer, il ne fait rien ou ne sait rien faire de bien, qui puisse
amÃ©liorer le sort des 29 millions de Marocains. Mais pour la « galerie », les galonnÃ©s lui font faire
des « choses » pour le compromettre davantage. Ils l'ont « spÃ©cialisÃ© » dans l'invective en
direction de l'AlgÃ©rie (peuple et dirigeants). C'est Ã  la mode actuellement au Maroc, car cela fait
oublier la misÃ¨re et cela remonte le moral de la troupe. Mais ce que le jeune monarque ne semble
pas voir, c'est qu'il est en train de tourner le dos Ã  l'avenir des peuples de la rÃ©gion ainsi qu'Ã  son
propre avenir. MÃªme durant le mois sacrÃ© du Ramadhan (surtout pour un amir el mouminine), les
journaux appartenant Ã  la famille royale n'ont pas eu le droit au repos. Ils ont continuÃ© Ã  lancer
des propos malsains Ã  l'Ã©gard de l'AlgÃ©rie, pour entretenir un climat de tension dans la rÃ©gion
dont le but Ã©vident est d'essayer d'accrÃ©diter la thÃ¨se marocaine, selon laquelle le conflit du
Sahara-Occidental est un conflit entre l'AlgÃ©rie et le Maroc. Cette thÃ¨se est dÃ©passÃ©e, Ã 
moins que le roi et ses « conseillers » ne s'initient aux techniques de J. P. Goebbels (ministre de la
propagande d'Hitler) : « RÃ©pÃ©ter le mensonge et les gens finiront par y croire. » DrÃ´le d'Ã©cole
pour la monarchie ! Je cite comme exemple l'hebdomadaire du palais royal : La gazette du Maroc,
qui dans son Ã©dition du 1er novembre 2004 avait notÃ© :  « ... AprÃ¨s l'Ã©chec de sa politique
agressive Ã  travers laquelle il aurait prouvÃ© que son pays est la premiÃ¨re puissance de la
rÃ©gion du Maghreb, le prÃ©sident algÃ©rien vient de changer de tactique. Il se veut l'homme de la
paix et des rÃ©conciliations... Dans ce mÃªme cadre de pacifisme, ce dernier a dÃ©clarÃ© qu'il
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annulerait le dÃ©filÃ© militaire, Ã  l'occasion de la fÃªte de l'indÃ©pendance pour ne pas provoquer
les frÃ¨res marocains. C'est pour quand la prochaine opÃ©ration de charme ? » Un vrai journaliste
aurait fait la diffÃ©rence entre la fÃªte de l'indÃ©pendance et l'anniversaire du dÃ©clenchement de
la glorieuse guerre d'indÃ©pendance. Quant au quotidien Le Matin du Sahara, il a repris dans sa
version on line du 5 novembre 2004, les Ã©crits qu'un « acadÃ©micien » nommÃ© Mohamed Chafik
avait publiÃ© dans le quotidien gouvernemental El Bayane dans son Ã©dition du 23 et 24 octobre
2004 sous le titre de « Et si on dÃ©colonisait pour de bon ! » Le Matin du Sahara avait notÃ© : « ...
On jouera les trouble-fÃªte en se proclamant, les champions tous azimuts de tous les peuples Ã 
disposer d'eux-mÃªmes, pour une rÃ©elle dÃ©colonisation... On ira lÃ  oÃ¹ il faut qu'on aille, il existe
un peuple amazigh kabyle humiliÃ© et vouÃ© Ã  la misÃ¨re ; un peuple amazigh aurassien acculÃ©
au mercenariat militaire ; un peuple amazigh mozabit persÃ©cutÃ© pour ses croyances religieuses ;
un peuple amazigh chenoui au territoire sans cesse quadrillÃ© et ratissÃ©... » Je peux rassurer les
auteurs de cet article, que les Imazighens algÃ©riens, dont moi-mÃªme, se dÃ©fendent trÃ¨s bien et
vivent mieux que leurs frÃ¨res du Rif, du Haut-Atlas et du Sud marocain qui ont Ã©tÃ© rÃ©duits Ã 
des « demi-sujets » du roi par la rÃ©pression du « Makhnez », pardon du Makhzen. Je leur suggÃ¨re
par contre de dÃ©coloniser le trÃ´ne qui est occupÃ© par une dynastie qui n'a rien Ã  voir avec
tamezgha. Mais lÃ  oÃ¹ le palais royal semble atteint par une espÃ¨ce de folie, c'est lorsque, de
connivence avec Paris, il manipule un ancien tortionnaire de la police politique marocaine pour qu'il
publie un livre dont l'objectif principal est de rÃ©duire l'assassinat de feu Mahdi Benbarka par le
dÃ©funt roi Hassan II, Ã  un simple accident commis par le gÃ©nÃ©ral Oufkir et son adjoint le
colonel Dlimi (tous les deux ont Ã©tÃ© exÃ©cutÃ©s par Hassan II). Ce livre intitulÃ© Benbarka et le
Maroc, un ancien agent des services spÃ©ciaux parle, Ã©dition Michel Lafon, a Ã©tÃ© vendu Ã  la
derniÃ¨re foire du livre Ã  Alger. Ecrit par Ahmed Boukhari, ancien tortionnaire, ce livre qui devait
traiter d'une affaire maroco-marocaine (quoique l'assassinat de Benbarka a Ã©tÃ© une affaire qui a
vu aussi la participation des services de renseignements franÃ§ais de l'Ã©poque et du Mossad
israÃ©lien), a Ã©tÃ© une opportunitÃ© pour des « manoeuvriers » de seconde zone, pour lancer
des « flÃ¨ches » en direction de l'actuel prÃ©sident de la RÃ©publique.  En effet, en traitant de deux
officiers vers la police politique de l'Ã©poque, l'auteur note Ã  la page 38 « ... Les deux frÃ¨res
AchaÃ¢chi faisaient partie de la petite bourgeoisie d'Oujda et se trouvaient en relation avec de
nombreuses familles algÃ©riennes installÃ©es dans cette ville, proche de la frontiÃ¨re. Parmi les
nationalistes algÃ©riens Ã  Oujda, se trouvait un jeune homme nommÃ© Abdelaziz Bouteflika,
l'actuel prÃ©sident algÃ©rien. Le pÃ¨re Bouteflika et le pÃ¨re AchaÃ¢chi travaillaient cÃ´te Ã  cÃ´te
au marchÃ© de gros des fruits et lÃ©gumes. Contacts prÃ©cieux en cette Ã©poque oÃ¹ la guerre
avait Ã©tÃ© dÃ©clenchÃ©e entre la France et l'AlgÃ©rie. A la faveur d'amitiÃ©s nouÃ©es dans le
milieu, les frÃ¨res AchaÃ¢chi avaient obtenu des renseignements intÃ©ressants et rÃ©digÃ© des
rapports circonstanciÃ©s qui Ã©taient remontÃ©s jusqu'Ã  la DGSN... » Ensuite, l'auteur, en
dÃ©crivant comment la police politique « piÃ©geait » les gens en les filmant « nus en compagnie de
jeunes prostituÃ©es ou de garÃ§ons mineurs », note un peu plus loin (pages 63 et 64) « que de
beau monde est ainsi tombÃ© dans les filets tendus par nos services !... Il est mÃªme arrivÃ© au
dÃ©partement contre-espionnage de piÃ©ger un future chef d'Etat » sans le citer bien sÃ»r. Que
des bobards ! Pourvu que Ã§a soit contre l'AlgÃ©rie, surtout en ce qui concerne les insinuations
contenues dans le dernier chapitre. En effet, il y a lieu de remarquer que « l'auteur » n'a citÃ© que le
prÃ©sident Abdelaziz Bouteflika, alors que pour des raisons opÃ©rationnelles de l'Ã©poque, de
nombreux responsables de notre guerre de libÃ©ration Ã©taient « positionnÃ©s » dans le Maroc
oriental (Abdelhafid Boussouf, Houari BoumediÃ¨ne, Kasdi Merbah...). Cela prouve que les apprentis
« manipulateurs » ne connaissent de l'actuel prÃ©sident algÃ©rien que la couleur de ses yeux (et
encore, de nos jours, il existe des verres de contact !). Il y a lieu de relever surtout que dans le
monde du renseignement (tout comme celui de l'information) la rÃ¨gle de base est de ne jamais
rÃ©vÃ©ler « ses sources ». Si une source est « grillÃ©e » c'est parce qu'on dispose, ou on veut
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disposer d'une autre source plus importante. Or, dans ce cas prÃ©cis, il ne peut exister de sources
plus importantes. D'oÃ¹ la confirmation du fait que le palais soit atteint d'une maladie qui relÃ¨verait
du « psy ». Par contre, ce que semble ignorer le petit monarque alaouite, c'est que l'article 23 de sa
« constitution » (8) n'est valable que pour ses sujets. Pour les citoyens du monde, le « roi » du Maroc
n'est rien d'autre qu'un « Ãªtre humain » qui s'appelle Mohamed Ben Hassen Ben Mohammed qui a
peut-Ãªtre quelques qualitÃ©s, mais beaucoup de dÃ©faut et donc critiquable au mÃªme titre que
nous tous. Mais, sincÃ¨rement, est-ce qu'il y a un intÃ©rÃªt particulier pour les peuples du Maghreb,
si on commenÃ§ait Ã  Ã©taler sur la place publique des informations relatives Ã  la vie privÃ©e de la
famille royale ? Si c'Ã©tait bÃ©nÃ©fique pour l'union du Maghreb, nombreux auraient Ã©tÃ© les
auteurs algÃ©riens qui auraient publiÃ© des articles du genre « Du sang esclave circule dans le
corps de Mohammed VI » (la mÃ¨re de feu Hassan II est d'origine esclave). Ou qui auraient publiÃ©
des dÃ©tails relatifs aux sÃ©jours de Mohammed VI, alors prince hÃ©ritier (smit sidi), dans une
rÃ©sidence situÃ©e dans l'ouest algÃ©rien, du temps oÃ¹ Chadli Bendjedid Ã©tait prÃ©sident. Ou
traitÃ© des escapades de ses soeurs (les princesses) que ce soit en Italie oÃ¹ est nÃ©e l'aÃ®nÃ©e,
Ã  Paris Ã  l'hÃ´tel Ritz ou... ailleurs. Est-ce qu'il y a aussi un intÃ©rÃªt particulier pour les peuples du
Maghreb, si on Ã©crivait que son Ã©pouse, Salma Bennani (la mÃ¨re du futur roi) n'est pas une fille
issue d'une famille ordinaire, comme le laisse croire la propagande du palais ? En effet, l'Ã©pouse
du roi du Maroc Salma Bennani aurait Ã©tÃ© « choisie » et « recommandÃ©e » (pour ne pas dire
imposÃ©e) par le groupe des galonnÃ©s qui manipulent Mohammed VI.  Un cousin de Salma
Bennani fait partie de ce groupe de galonnÃ©s, il s'agit du gÃ©nÃ©ral de corps d'armÃ©e Abdelaziz
Bennani, inspecteur des forces terrestres et commandant en chef du corps expÃ©ditionnaire
dÃ©ployÃ© dans la partie du Sahara-Occidental annexÃ©e par le Maroc. Salma Bennani Ã©tait, par
ailleurs, liÃ©e Ã  une fÃ©dÃ©ration marocaine sise Ã  Rabat et dont les coordonnÃ©es sont : tÃ©l :
(07) 77 09 78 - fax : (07) 70 25 10 - email :aerobics@maghrebnet.net.ma. Or, il est connu de tous
qu'au Maroc, notamment, toutes les fÃ©dÃ©rations dÃ©pendent du ComitÃ© national olympique
dont le prÃ©sident n'est autre qu'un membre trÃ¨s influent du groupe des galonnÃ©s qui manipulent
le roi. Il s'agit du gÃ©nÃ©ral de corps d'armÃ©e Hosni Benslimane, commandant de la gendarmerie
marocaine.  Salma Bennani a Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©e par la presse du palais comme ingÃ©nieur en
informatique, major de sa promotion, en 2002, Ã  l'Ecole nationale d'informatique Ã  Rabat.
IngÃ©nieur certes, grÃ¢ce aux interventions des responsables du Holding ONA oÃ¹ elle a effectuÃ©
son stage pratique, mais major de sa promotion jamais. Il y a beaucoup de monde qui doit rigoler.
Salma Bennani rÃªvait de faire sa vie ailleurs. Dans cette perspective, elle a mÃªme passÃ© le
« bac » franÃ§ais (section technique) en 2000. Elle l'a eu, mais sans mention contrairement Ã  sa
cousine Maria Bennani qui l'a eu avec mention « bien ».  Elle rÃªvait du QuÃ©bec, elle le dÃ©clarait
Ã  qui voulait l'entendre dans les salons de Caramail, lorsque l'actuelle « Lalla » Salma Bennani
Ã©tait l'internaute salma19@caramail.com. D'ailleurs, c'est lors des diffÃ©rentes discussions dans
les salons prÃ©citÃ©s que ses amis (virtuels) ont remarquÃ© qu'elle Ã©tait dÃ©faillante
psychologiquement. Cette dÃ©faillance Ã©tait due aux mauvais traitements que lui a fait subir la
deuxiÃ¨me Ã©pouse de son pÃ¨re, Si Abdelhamid comme on l'appelle au Maroc. Verser dans
l'invective, c'est ce qu'il y a de plus simple et de plus facile, mais en quoi cela pourrait Ãªtre utile pour
le Maroc ou pour l'AlgÃ©rie ou bien pour le Maghreb en gÃ©nÃ©ral. Les dirigeants du Maroc sont
les seuls au monde qui continuent Ã  gÃ©rer « leurs affaires » comme du temps de la guerre froide,
en raisonnant en termes « perdant-gagnant ». Or de nos jours, nous vivons dans un monde oÃ¹ les
dirigeants, les vrais, raisonnent en termes de « gagnant-gagnant » et oÃ¹ les intÃ©rÃªts de tout un
chacun sont prÃ©servÃ©s. En piÃ©tinant le droit international, s'agissant du conflit qui l'oppose au
peuple sahraoui, et en tournant le dos Ã  la communautÃ© internationale en gÃ©nÃ©ral et Ã  ses
voisins en particulier, le Maroc ne semble pas Ãªtre conscient qu'il est en train de perdre beaucoup
de temps, beaucoup d'argent et surtout compromettre son avenir.  En effet, le comportement du
palais ne prÃ©sage rien qui puisse Ãªtre positif pour les peuples du Maghreb, au contraire, il favorise
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« l'Ã©panouissement » des terroristes, des narcotrafiquants et autres contrebandiers. Ces derniers,
avec une certaine « complicitÃ© » du palais royal, ont dÃ©jÃ  fait leur union du Maghreb.  Ils ont
mÃªme entamÃ© la phase d'application de leur union avec leurs homologues de l'Europe, du
Moyen-Orient, de l'Asie et de l'AmÃ©rique. Ainsi, en croyant contrÃ´ler ces terroristes, ces
narcotrafiquants et autres contrebandiers, pour dÃ©stabiliser l'AlgÃ©rie afin de pouvoir rÃ©gler
(d'une maniÃ¨re violente) le conflit qui l'oppose au peuple sahraoui, Mohammed VI est en train de
dÃ©truire les « fondations » (dÃ©jÃ  fissurÃ©es) de la monarchie alaouite pour qui le glas semble
avoir sonnÃ©.
  
Notes de renvoi :
  
7) Les participants au Colloque international sur la mondialisation et la sÃ©curitÃ© (Alger mai 2002),
se rappellent sans doute de cette personne au niveau trÃ¨s limitÃ© qui prÃ©tendait que le terrorisme
dans les banlieues d'Alger a Ã©tÃ© vaincu par la parabole (! ?).
  
8) L'article 23 de la Constitution marocaine stipule que « la personne du roi est inviolable et
sacrÃ©e ».
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